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Vauffelin, l'eglise reformee St-Etienne

Daniel Gutscher et Susi Ulrich-Bochsler

L'eglise reformee de Vauffelin est situee ä l'est ä l'exterieur de

l'habitat, quelques 20 m plus elevee, sur la terrasse d'un petit
cimetiere, le terrain montant legerement (fig. I)1. Bien que
Vauffelin ne soit mentionne qu'en 1228 (Waufelin), on est

porte ä dater les debuts de la petite eglise bien plus avant, en
fonction de sa situation geographique et de son patronage -
Saint-Etienne.

Lors de travaux de construction sur la tribune en 1986, les

ouvriers sont tombes sur une fenetre plus ancienne (porte?)
dans la paroi occidentale derriere l'orgue. On ne nous a

informe qu'au moment oü l'etat avait dejä dispam derriere le

crepi.

Nous avons saisi l'occasion pour traduire les documentations
de structures plus anciennes, entreprises en 1983 ä des

conditions similaires lors de la renovation du sol de la nef, le

mieux possible en une langue systematique et lisible pour les

rendre accessibles äla recherche. Des fouilles archeologiques
dignes de ce nom n'ont pas ete entreprises en 1983. On ou-
blie trop vite qu'ä cette epoque, le Service archeologique
n'accompagnait pas les projets de renovation des eglises du

commencement ä la fin. On a appele en effet les archeologues
seulement quand dans la partie Orientale de la nef, toutes les

stmctures etaient detruites jusqu'au sol naturel. Les travaux
de construction etaient diriges par les autorites locales - sans
architecte. On nous a prevenus ä cause de la decouverte d'une
tombe ä dalle remarquable dans la partie centrale de l'eglise.
Les fouilles de sauvetage improvisees en juin 1983 ne pou-
vaient que degager quelques parties restant du mur et docu-
menter certaines soudures aux parois tres importantes pour
l'analyse de construction; on n'a pas de documentation
detaillee des pierres et aucune description, meme pas de ce qui
etaitreste. Toutefois, les structures degagees furent dotees de

77 points de repere et mesurees exactement.2

La mise en carte des points de repere a permis huit ans apres

grace aux diapositives horizontales existant une interpretation

de l'etat de 1983. Quant aux parois, les resultats ont pu
etre verifies, chose tres souhaitable, tandis que les temoi-

gnages dans le sol sont ä jamais perdues.

Nous avons essaye par la suite de periodiser les resultats et -
si possible - de decrire l'etat y relatif; il faut noter que toutes
les eglises successives n'ont peut-etre pas ete enregistrees et

que le contexte stratigraphique horizontal ne permet pas de

mise en rapport, les strates de l'interieur ayant toutes ete

detruites dejä avant. Pour faciliter la lecture, les numeros des

stmctures sont indiques sur le plan (fig. 2).

Fig. 1: L'eglise vue du sud-est.

1. La premiere eglise documentee

Rapport archeologique: Les restes de la fondation inferieure
des murs nord et ouest (2) d'une premiere construction ä cet
endroit sont conserves. Le mur sud etait ä l'endroit de l'actuel
mur sud. Des photos des fondations prises lors des travaux de

drainage excluent une etendue de cette premiere construction
plus au sud. Les stmctures mal degagees peuvent etre qualifies

de magonnerie grossiere, uniquement les plus petits
formats des pierres sur place ayant ete completes par un
remplissage, les autres s'engrenant directement. La taille du

mur varie fortement entre 55 cm et 65 cm.

Le mur nord presente ä 5 m de longueur interieure un ressaut

marque (3) vers le sud. Une pierre, integree dans l'appareil
nord, saillitvisiblement de 1'alignement interieur. Plus au sud,

on a constate une autre pierre de fondation. Nous interpretons

1 District Courtelary. Inventaire des sites archeologiques 105.002.
CN 1126; 589.760/226.240; 735 m.

2 Fouilles archeologiques 1983: H. Grütter avec A. Ueltschi, F. Reber,
U. Kindler. Interpretation: D. Gutscher. Anthropologie: S. Ulrich-
Bochsler. Litterature: C. Favre, Le plus ancien vestige de la region.
In: Journal du Jura du 31.5.1983. - La fin du premier episode
In: Journal du Jura du 4.6.1983.
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Fig 2 Les structures trouvees dans la fouille d'urgence Dessm d'apres les points de repere et les diapositives verticales Echelle 1 100
1 mur nord du bätiment 1,2 mur ouest du bätiment 1,3 ressaut du mur nord, 4 negatif soit de mur de separation choeur/nef, 5 mur nord du rallongement
(bätiment II), 6 agrandissement (bätiment III), 9 et 10 fragments de la sacristie, 11 fosse de fonte d'une cloche
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Abb. 5. Les plans des differentes dispositions Echelle 1 300
1 eglise du haut moyen age, 2 eglise romane, 3 eglise du gothique tardif,
4 eglise actuelle de 1715/16

celacomme partie laterale occidentale d'un mur nord-sud. La
partie Orientale manque, ce secteur ayant ete deblaye. Cote
sud sur le meme alignement (4), on n'a toutefois pu constater

aucun negatif de pierre; le sol naturel est ici plus eleve qu'ä
l'endroit oü se trouvent les deux pierres mentionnees. La
structure (3) ne peut done pas etre le reste d'un mur au meme
niveau de fondation que les structures (1) et (2). II s'agit soit
d'une fondation moins profonde soit - ce qui nous semble

plus probable - d'un ressaut respectivement d'une «langue»
au passage de l'emplacement de l'autel dont il n'est rien reste.

Tombe 1: Au nord de l'axe longitudinale, une tombe ä dalle

trapezoidale a ete atteinte. La chambre etait construite de

blocs ressemblant ä des blocs erratiques, des panneaux plus
ou moins epais (jusqu'ä 8 cm). Les jointures avaient ete

Fig 6 Tombe 1 en etat de decouverte avec les pierres de recouvrement
encore en place

bouchees avec de l'argile. Trois des enormes panneaux
utilises comme recouvrement etaient encore en place. II en

manquait au moins un autre ä la tete. Les degäts temoignent
d'un ancien pillage. C'est probablement pour cetteraison que
1'inhumation feminine aux bras tendus enterree en position
couchee sur le dos (largement plus de 60 ans) est abimee au
niveau du crane - qui se trouvait sans mächoire inferieure au
niveau du ventre - de la clavicule, de la partie gauche du

thorax et du femur droit. Est-ce on peut en conclure que des

offrandes funeraires s'y trouvaient autrefois? Les endomma-

Fig 7 La tombe 1 ouverte
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gements permettent cette conclusion - tout comme le
fragment non exactement identifiable d'une petite agrafe en
bronze; mais l'absence d'alterations de la couleur des os

restant s'y oppose. -Malgre ces difficultes, latombepeut sans

aucun doute etre datee en fonction de sa construction cha-

racteristique au debut du moyen age; son plan horizontal

trapezoidale indique le 7®me siecle.

Malgre l'absence de strates correspondantes, les raisons

suivantes portent ä croire que la tombe appartient ä la
construction I: 1. La position ä part, l'absence d'autres inhumations

excluant l'existence d'un cimetiere ä cet endroit avant la
construction d'une eglise, 2. l'orientation dans le Systeme
axial de la premiere eglise, 3. le remplissage leger de la tombe,

qui d'habitude est compact pour les inhumations exterieures

et 4. la datation en fonction du type de construction certai-

nement du debut du moyen age.

Nous interpretons la tombe 1 comme tombe du donateur,
redecouverte et pillee plus tard lors de travaux de construction.

Sa position est importante pour la reconstruction de la

premiere eglise documentee.

Reconstruction et datation: Les vestiges des fondations
dessinent une salle rectangulaire legerement transversale que
nous pouvons appeler la nef. II y a trois possibilites quant ä sa

cloture Orientale: le moins probable serait une cloture recti-

ligne, mais le mur aurait dans ce cas une fondation consi-
derablement moins profonde. Plus probable est une sorte de

chceur etreci d'une largeur interieure de 4 m au maximum; il
pourrait s'agir aussi bien d'une abside que d'un chceur

rectangulaire.

La position de la tombe 1 supposee de la famille donatrice

egalement raison ä la solution de voir dans la premiere
construction documentee une salle avec une sorte de chceur

etreci. Elle ne laisse plus de place pour un autel dispose
axialement; l'existence d'un chceur des l'origine est done

facilement imaginable.

En fonction de la tombe 1, une datation au 7®me, au plus tard
debut 8®me siecle est ä prendre en consideration.

2. La deuxieme construction documentee

Rapport archeologique: La deuxieme construction montre
un rallongement de la nef de 2,5 m vers l'ouest. La construction

a ainsi atteint l'alignement occidental de 1'eglise actuelle.

On a pu constater la fondation du mur nord (5). Les fragments
ne permettent guere une definition du caractere du mur ä

partir de la documentation. Une soudure a permis de suivre
la delimitation nord du mur occidental ä l'interieur
encore jusqu'ä une hauteur de 1,5 m. Une etude n'en a pas
ete faite. Les fouilles de la partie Orientale de 1'eglise ren-
dent tout renseignement relatif ä un choeur correspondant
impossible.

Dans la partie occidentale de la nef les inhumations 2 et 3

orientees vers l'est ont ete disposees. La tombe 2, mieux

conservee, est l'inhumation d'un homme de 30 ä 35 ans, les

bras flechis; la tombe 3 est une inhumation guere inter-

pretable, probablement d'une femme de 33 ä 55 ans. Les pieds
des tombes coupent en deux l'ancien mur occidental (2). II en
resulte que la construction II n'a pas pu etre seulement un
parvis; la decouverte des tombes pose comme condition la
demolition du mur occidental (2).

La construction II aurait pu contenir les fonts baptismaux
romans conserves actuellement sous cet aspect.

Reconstruction et datation: En fonction de l'etat, il resulte

pour la construction II une nefde 7,5 x 5,5 m avec un sorte de

choeur inconnu. Nous indiquons sur notre plan deux possibilites

courantes; on ne peut pas exclure que le choeur original
ait continue d'exister. En fonction des modestes connaissan-

ces de l'ensemble, une datation tres prudente au premier age
roman est possible.

3. La troisieme eglise documentee

Rapport archeologique: La construction suivante doit etre

une construction entierement nouvelle. Al'angle nord-ouest
de la construction n, lanefa ete agrandie de 2,25 m (6) au nord,
en utilisant le meme alignement occidental. Apres 10,75 m, le

mur forme un angle (7) vers l'est; dans la nef, un tronqon
mural (7a) lui correspond sans alignements exactement de-

finissables. La maqonnerie de la suite du mur nord appartient
ä la periode de construction suivante. II faut probablement
accorder ä la construction II un mur sous l'actuelle faqadc
Orientale qui commence ä l'angle du mur (8), continuant ä

l'origine vers le sud en passant par l'angle sud-est de 1'eglise.
Comme le bord exterieur du fosse de drainage n'a pas ete

documente, nous ne connaissons que le tronqon (9). Al'ouest
de celui-ci, on trouve ä nouveau de la maqonnerie de la
construction IV et apres 2,25 m un autre tronqon mural (10)
correspondant au tronqon mentionne plus haut (9). Celui-ci
fait un angle dans l'appareil vers l'ouest et forme la fondation
de l'actuel mur sud.

Un fosse de fonte d'une cloche (11) decouvert au sud de la

tombe 1 sans rapports stratigraphiques appartient probablement

ä la construction II ou III. La tradition fait etat de deux
cloches du gothique tardif, l'une sous le vocable du saint

patron de 1'eglise, Saint-Etienne.

Reconstruction et datation: Les angles du mur (7), (8) et (10)
ont ete reconnus par le fouilleur et utilises pour reconstruire

une cloture Orientale polygonale non etreci. Les fragments
de mur decouverts seulement dans la documentation (9) et

(10) peuvent etre interpretes comme une sacristie annexee.

L'eglise ainsi reconstituable avec choeur polygonale non
etreci correspond ä un type d'eglise et de chapelles rurales

courant pour le gothique tardif. Citons comme exemples des
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Fig 8 Parol ouest avec 1 agrandissement (6) pour 1 eglise gothique Fig 10 Fondation du mur sud A droit le reste du mur (10) de 1 ancienne
sacnstie

Fig 9 Fondation du mur sud Agrandissement (5) pour 1 eglise romane

eglises sur le terntoire cantonal: Kirchlindach V, Laupers-
wil III, Leuzigen II, Rohrbach VI, Twann VII

4. L'eglise actuelle

La construction actuelle remonte - ä l'exception de quelques

parties de la fondation et du mur des eglises anteneures - ä la

penode de construction de 1715/16

5. Rapport anthropologique

Tombe 1 (A 2846) Cräne et extremites infeneures plus sur
place (fouilles pirates7) Squelette presque entierement et
bien conservee Pas d'alteration de la couleur (vert) mdiquant
des offrandes. Sexe feminin, äge senil, largement plus de 60

ans. Taille: 161,5 cm Resultats pathologiques: Alterations
degeneratives ä la colonne vertebrale. Enfoncement crrculai-
re dans le parietal droit, ä peu pres gros comme une piece de

cmq francs (eventuellement necrose de pression). Fracture

pertrochantenenne du col du femur gauche avec deplacement
de l'extremite de la fracture, bien guerie (consequences
individuelles, raccourcissement de lajambe cassee de 3,5 cm,
claudication, hanche delacee et eventuellement scoliose dans

la region de la colonne vertebrale lombaire qui n'est pas
conservee).

Tombe 2 (A 2847) Les avant-bras manquent ä la suite d'une
perturbation Squelette ä part pa bien conservee. Sexe ma-
sculin, age adulte, 30 ä 35 ans. Taille. 174,1 cm - Resultats

pathologiques: fracture d'impression en forme de trou guerie
(0 env 1 cm) avec implication du cote Interieur du cräne. Au
milieu du tibia droit consolidation osseuse du type exostose,
alteration du type fistule ä l'extremite infeneure de la cuisse

gauche Toutes ces constatations peuvent etre secondares ä

des traumatismes.

Tombe 3 (A 2848) Büste et cräne manquent ä la suite d'une
perturbation. Sexe probablement feminin, äge: adulte, 35 ä55

ans, valeur limite mfeneure taille. 156,5 cm. - Pas de constatations

pathologiques.
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